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Au Canada, cette semaine
L’heure est à l’initiative et il n’y a jamais de petites 

initiatives. Les individus, les associations, les 
dirigeants qui en manifestent le plus aujourd’hui occupe­
ront des postes de commande demain. Inviter les Cana­
diens longtemps à l’avance à se préparer à l’après-guerre 
en faisant preuve de prévoyance, d’initiative, c’était déjà 
rendre grand service à la population. Plus que jamais 
peut-être, l’avenir appartient aux audacieux, particuliè- coutimi vDJnt 
rement à ce tournant de l’histoire des peuples que marque j ses membres 
la transition de la guerre à la paix

Décès du chanoine
Joseph Lapointe

Jubilé d’Argent de 
! M. l’abbé Joseph Fortin

Curé de St-Méthode

ELECTIONS 
MUNICIPALES 
ET SCOLAIRES

CURE DE SAINT-DOMINIQUE DE JONQUIERE

1 i ^ ANCIEN VICAIRE DE ROBERVAL

Le clerg/j du diocèse de Clii- quière avait été fait chanoine 
nt de perdre un de honoraire le 5 juin 19:10 pâl­

ies plus distin- Mgr Lamarche. Les paroissiens 
ignés en lia personne de M. lé de la ville de Jonquière dcplore- 

y-, . ... ,. ^ .1 chanoine CJoseph Lapointe, curé ront pendant longtemps la per-Des initiatives, on en note déjà de très heureuses. Qui [ie ,u paroissel st-Dominique de te de leur pastem- qu'ils osti- 
ne se souvient du temps où nos voisins inondaient le pays)jonqUjère, décédé à l’Hôtel- niaient beaucoup . n raison de 
de propagande et le littérature prônant la qualité des|Dieu St-V allier de Chicoutimi, réditicntion et du hou exemple 
produits américains, la beauté et la richesse de ce pays. jaiJi'ès une journée seulement de .qu i! a sans cessv donne 
C’est ainsi qu’ils ont attiré chez eux des millions d’immi- m.a|a(jiç- Apres avoir été admi- ''v1;' .''..,'
grants, comme ils ont répandu de leurs produits dans le : translX)r- d'urgence à l'Hôtel- ral honoraire du diocèse de Chi- 
monde entier. Beaucoup de Canadiens n’ont-ils pas jadis L)iL.u St-yhUier de Chicoutimi coutimi, pet;t cousin du défunt, 
franchi la frontière pour tenter fortune chez nos voisins?'où il décédait aux environs de un frère, A.me Lapointe.
Or voici qu’à présent l’inverse se produit, mais évident-;minuit. Le chanoine Joseph La- d Amqui, cornu- le Matapedia.

1 i .-j - i n 1 , i i). /• ! noinfe esî, ïie a La !\Ialbaie le 8 son beau-lrére. M. Aithuiment sur une plus petite echelle; on entreprend d Infor- * .a»
mer 1 Américain sur le Canada, 1 Américain qui, en ma-1 m Abraham Lapointe et de 
jorité, confond Montréal et le Québec, ignore si Montréal ! dame Adèle Bergeron. Il fit ses
est à l’Est ou à l’Ouest de Toronto, si le St-Laurent serait études au Siéminaire de Chicou­

timi. Il fut

N.-D. de Roberval de 
HUI; à St-Dominique 
huière, de 1911 ;'r 7913. 
noine Lapointe fut le
v'iiré fondateur de la paroisse de 
Kénogami, où il fut nommé en 
jamrier 1913, dont il fut le pre- 
mior pasteur ÿosciu’en 1933; à 
cet endroit il construisit l’égli­
se.. En 1933 il «lait nommé curé 
de la paroisse de St-Dominique 
de Jonquière. Le curé de Jon-

navigable sans ses grands canaux. Quelle est l’étendue de, . ... 
ce pays pourtant de 15 pour 100 plus grand que les Etats- Y"‘î
Unis et de population dix fois plus petite? Quelles sont lesiu tm succe.asiveme 
industries canadiennes, leur valeur, leur production?
L’Américain sait-il qu’au cours de la guerre le Canada a 
doublé ses importations, accru ses importations de 00 
pour cent? Quel est la forme de gouvernement au Cana­
da? Quelle valeur présente l’agriculture au pays? Quels 
sont les mouvements ouvriers? Qu’est-ce que le marché 
canadien? Sait-on chez nos voisins du sud que le revenu 
national est de l’ordre de 5 milliards de dollars, que les 
Canadiens sont propriétaires de un million 700,000 mai­
sons et qu'ils en construisent normalement 20,000 par 
année, qu’ils ont plus d’un million et demi d’automobiles 
et quelque 420,000 réfrigérateurs électriqu-s?

Des faits, des faits, encore des faits. Une publication 
nouvelle, destinée exclusivement aux Américains, donne 
de ces faits. Leur présentation est claire, précise, bien au 
point. Le but de ce bulletin bi-mensuel, - le ‘‘Canadian 
Trend” - est de rapporter aux chefs d’entreprise américai­
ne d s faits sur le Canada, son avenir, ses tendances.
“Canadian Trend” est une oeuvre de l’initiative privée et 
déjà les souscriptions lui viennent très nombreus s de 
partout aux Etats-Unis. Ce sommaire des activités cana­
diennes renferme d’abondantes sources d-? renseigne­
ments. Le premier numéro de “Canadian Trend” qui vient 
d“ paraître, parle du traité de commerce dont il sera sansi 
doute question lors de la prochaine rencontre King-Tru- 
man. On soulève la possibilité d’un grand traité de réci­
procité.

Voilà une initiative de choix. Puisse-t-elle porter 
fruit ici en renseignant mieux sur notre compte nos 
grands voisins américains.

ordonné prêtre à la 
de Chicoutimi par

son
Gaudreault, de Chicoutimi: deux 
belles-soeurs; Mme François La- 
pointe, de Jonquière et Mme 
Oscar Lapointe, de Québec. Le 
bhanoine Lapointe laisse égale­
ment un grand nombre de pe-

17 mai 1908. Gts-neveux et nieces.
asivement vicaire a 

1908 à 
de Jon- 
Le cha- 
premier

La translation des restes de | 
| M . le chanoine Lapointe eut lieu 
mardi après-midi et le service 
funèbre a été chanté mercredi 

'matin en l’église St-Dominique 
t de Jonquière, auquel assistait 
Son Excellence Mgr Melançon 
évêque du diocèse et un grand 
nombre de membres du clergé.

Le journal “Le Colon'’ s’unit 
pour offrir ses sincères condo­
léances au clergé du diocèse, 
ainsi qu’aux parents de M. le 
Chanoine Lapointe.

De hell s fêtes se sont dérou­
lées à St-Méthode, le 1-1 juin 
dernier à l’occasion des 25 ans 
de prêtrise de M. l'abbé Jos. 
Fortin, curé actuel d - St-Métho­
de.

V ici le programme:
10 heures: messe solennelle 

célébrée par 1 jubilaire. Dia­
cre: M. l’abbé Alphonse Trem­
blay, curé de Ste-Hedwidge; 
sous-d'acre: .\I. l’abbé M. Cons­
tantin. aumônier des Ursulines 
d Roberval.

M. l'abbé Sylvio Kéroack. 
l’rincipal de l’Ecole Normale, 
de Roberval. donna le sermon de 
circonstance.

11 y eut chant à deux voix 
mixtes.

L'adr s v fut lue par M. Jo- 
saphat Gnil'emette. au nom de 
tous les paroissiens de Si-Mé­
thode et il présenta une coutel- 
h rie ainsi que des plateaux en 
argent. M le curé remercia 
chaleureusement.

Le banquet organisé par les 
Dames F rmières fut ensuite 
servi. Pendant le diner, la fan­
fare des Frères Maristes lit les 
frais de la musique. Adressè­
rent la parole à l’issue du repas: 
MM. les chanoines Bluteau, de 
St-Félicien. Bourgoing. de No­
ir-Dame de Roberval. ancien

curé de St-Méthode; M. l'abbé 
Pascal Tremblay, neveu du ju­
bilaire. M. Antoine Marcotte, 
député au fédéral. Les remer- 
ciem nts furent faits pur M. 
le curé.

A trois heures, eut lieu un sa­
lut solennel du St-Sacrement.

A huit heures, une séance \ 
dramatique et musicale, sous laj 
direction de M. Armand Si­
mard. eut lieu. Le drame com­
prenait trois actes: “Revanche 
de la terre’’ et fut exécuté par 
les jeunes gens du village.

A la fin de la soirée, M. le cu­
ré Fortin remercia tous ceux 
qui avaient contrbué ii organi­
ser cette fête paroissiale.

Nous présentons à M . l’abbé 
F. rtin nos meilleurs voeux de 
bonheur à l’occasion de ses no­
ses d’argent sacerdotales.

PRCCKÂÎNMARÏÂOE * !

Dans plusieurs 
du comté:

s*

paroisses

STE-CROIX
Lutte pour l'élection d’un 

Commissaire d’écoles, entre 
MM. Jos. Gagnon et Joseph 
Langevin.

STE-HEDWIDGE

M. et Madame Emile Cinq- 
Mars. de Roberval. annoncent 
le mariage de leur fille Lucette, 
avec M. Jean-Paul Saillant, de 
Roberval.

La bénédiction nuptiale leur 
s1, ra donnée en l’église Notre- 
Dame <le Roberval. le samedi 
21 juillet, à 9 heures a.ni.

.ANoces d’or de 
M. et Mme J.-Ed. Boily

de Roberval
s A St e-F a mille {Ile d'Orléans), endroit de leur 

nmriage, et à Québec.

UN HOMME 
ELECTROCUTE 
A LUE MALIGNE

Il tomba sur les fds secondai­
res et ses compagnons de tra- 

|vail se portèrent à son secours.
On manda en toute hâte le 

Dr J.-A. Bergeron, de St-Jo- 
seph d’Alma, sur les lieux et i.l 

jne put que constater la mort. 
M. Charles-Eugène Fortin, i<e cadavre fut transporté à In 

employé de la Cie Electrique du morgue où le coroner du district 
Saguenay, a été électrocuté sa- a tenu une enquête et un ver- 
medi soir alors qu’il travaillait diet de mort accidentelle a été- 
à une réparation d’urgence sur rendu.
les lignes de transmission à M chs-Eug. Fortin était 
1 Ile Maligne. {je gj ans e^

En train de faire certains 
raccordements sur les lignes en 
compagnie de MM. Joseph Clou­
tier et Lucien Boucher, M. 
Chs-Eug. Fortin s’avisa de 
monter dans la tète du poteau 
pour aider un de ses camarades 
qui travaillait sur les principa­
les lignes chargées de 28,000 
volts. A l’insu de son compa­
gnon, M. Chs-Eug. Fortin tou­
cha accidentellement un des fils 
et fut électrocuté sur le coup.

originaire de 
la Station d’Hébertvill-e. Il lais­
se dans le deuil, outre son épou­
se, deux garçons et une fille: M. 
Armand Fortin, d’Ottawa, et 
M. Edouard Fortin, d’Hébert- 
ville.

M. et Mme J.-Edouard Boily, .des jubilaires, pour un vin 
de Roberval, ont été f.objet d’u- d’honneur.
ne -fête incubliabfe, k- 30 juin' A S h tires du soir, un ban- 
dernier à l'occasion de leur cin- quet eut lieu chez Kerlutiu, pré- 
qt antièniie anniversaire de ma- sidé par M. Stéphane Boily, Ills 
riage. [des Jubilait es. Mlle Madeleine

Samedi matin, a 10 heures 30, Boily. donna Lcture d'une nia- 
en l’église de Ste-JFamille, Ile gnifique adresse, due à la plume 
d’Orléans, magnifiquement dé- de M. Thom-t'hase Boily. de 
Corée d? pivoines et de fleurs Magog, fils des jubilaires. M. 
naturelles, M. l’abpé Georges André Thivierge. p tit-fi’.s. pré- 
Trcmbl.ay. curé de Si-Jean-de- ÿenta une bourse bien garnie, et 
Brébeuf de ltoberv:il et ami in- Mlle Colette Boily, petit.-tille 
time des jubilaires, célébra une offrit une magnifique corbeille 
piesse d’actions die grâces, ide reses. Pendant le din.r. des 
Avant la messe, il prpnonça une allocutions furent prononcées, 
touchante allocution et présida jM. "abbé G. Tremblay, curé do 
au renouvellement de£ prome.s- Saint-Jeau-de-Brébeuf de Ro­
ses du mariage. Un programme berval, tit l’éloge des jubilair 
de chant fut exécuté par j\Hh‘1 Monsieur Gérard freniblay 
Fernande Thivierge, petite-fille jtrésenta la santé de la famille 
des Jubilaires, “Prière à Ja “Boily”; M. le colonel G--L-

Marquis, la santé de la famille

CHRONIQUE
Du Collège Notre-Dame de Roberval

il
5!

I!

Il y a lutte 
Ste-Hedwidge, 
nislas Morin, 
barge et Jos.

pour la mairie à 
entre MM. Sta­
tuaire sortant de 
-Henri Tremblav.

S V (’ C E S S C O I. A I R E

Les funérailles Fortin 
en l’é-

de M..
ont eu lieu lundi matin 
glise d’Hébertville.

“Le Colon” prie la famille on 
deuil d’accepter l’expression de 
ses vives condoléances.

EUR OBJECTIF
««U» s 

HT ~ “

if «QMlTl lüTlÇüft
vtâ /toaliutwût
«» AnX/ron §t tftmt

Vierge”, de Art. Pruneau. “Pa­
ins Angelicas’ des Azur Frank, 
“Ave Maria” de Gounod, et 
"Notre Père” de Henri Bus&er. 
Puis M. Poulin, de Ste-FamBie. 
se fit entendre dans un chaut à 
la Vierge. M. Henri Mercure, 
Ve Québec, était à l’orgue d’ac­
compagnement.

M. Odilon Boily, de la Raie 
St-Paul, frère aine et parrain, 
servait de témoin à M- J.-Ed. 
Boily, et M. Onésime Marquis, 
le Winnipeg, servait de témoin 

sa soeur, Mme Boily. *
Une centaine de parents et 

d’amis assistaient à cette mes­
se solennelle en témoignage de 
profonde estime à l’endroit des 
jubilaires, si avantageusement 
connus. ,

A la suite de cette cérémonie 
religieuse, les jubilaires et les 
invités se rendirent au Couvent 
des Révérendes Soeurs de la 
Congrégation de Notre-Dame 
de Ste-Fiunille, où M . l’abbé J. 
Côté, curé de la paroisse, pré­
tenta ses voeux aux Jubilaires.

Immédiatement après, tous

“Canae-Marquls"; l’honorable 
Emile Mortaa. la santé des 
“Amis”; et M. Raymond Boily. 
petit-fils, présenta la santé au 
nom des petits-enfants.

M. Stéphane Boily, président 
du banquet, remercia tous I s 
organisateurs de cette belle fê­
te, spécialement sa soi tir cadet­
te, Madeleine, qui en fut l’ânie 
dirigeante. Le présid nt invita 
le jubilaire à dire ses impres­
sions de la journée. M. J.-Ed. 
Boily rappela d’un coeur ému 
des souvenirs et (les leçons de 
sa longue carrière d'éducateur 
et de journaliste au Lac St- 
Jean. où il demeure avec sa fa­
mille depuis 40 ans.

A la suite du banquet, il y eut 
sauterie dirigée par l'orchestre 
Bédard.. La soirée se poursui­
vit avec entrain tard dans la 
nuit. _

Le souvenir de cette journée]

Elèves qui ouf obtenu
L'Attestation d’Etudes dt 

llème année 
Section Scientifique 

Ile année 
MM. C'orneau, Marcel 

Blais. Lucien 
Gagnon, Germain 
Piiote, Gilles 
Simard. Léonce 
Bélanger, Chs-Ed.
F rün, Jean-Marie 
Dassylva. Henri 
S élèves sur 8 élèves 

ont obtenu le certificat

à jamais grave dans 
de ceux qui y fur. nt

restera 
l’esprit 
conviés.

“Le Coion" se fait l’interprète 
fie tous les citoyens de Rober- 

M. et MmeF.IIL vw».. , # , ..
les invités se rendirent à Qué-1 val pour oifrir a M et 
beC à la résidence de M. et Mme Body, les jubilaires des voeux 
J.-Eugène Thivierge, gendre do longue \ie et de bonhem .

ELUS CttMMftSAIRES
A ROBERVAL
____________•

berval, lundi dernier. M. Girard 
a été réélu pour un autre terme 
et M. Mc Nicoll succède à M. 
Ozias Gagnon sortant de char­
ge. Les autres commissaires 

MM. W.-Hidola Girard, avo-[dont le terme n’était pas expiré 
cat et François McNicoll, comp- sont: M. Georges Potvin, Prési- 
table, ont été nommés Commis-1 dent ; Paul Ouellet et Jules-H. 
sairt's d’Ecoles de la Commis-Leclerc. Le secrétaire est M. 
sion Scolaire de^ la Ville de Ro-/Jean-Chs Paradis.

Elèves qui ont obtenu
L’Attestation d'Etudes de 

10e année
Section Scientifique 

30e année
MM. Poirier, Ephraim 

McNie 11. Benoît 
Tremblay. Jean-Roch 
Godm, Gérard 
D ,1’jec, Benoît 
Munay, Paul-Emile 
Asseiin, Onias 
Bouchard, Marius 
Pedm auit. Jean-Marie 
Lavoie. Yvon 
Leclerc, Hugues 

11 élèves sur 11 élèves 
ont obtenu le certificat.

Elèves qui ont obtenu le Certi­
ficat d'Etudes Primaires 

Complémentaires 
9e année

MM. Bolduc. P.-Kug.
Larouche, Jacques 
Leblanc, Ls-Emile 
Simard. J.-Chs 
Bouchard, Paul 
Lapointe, Philippe 
Lavoie, Léon-Maurice 
Fournier, Jacques 
Savant. Laurent 
Néron, Paul 
Girard. Claude 
Parent, Gérald 
Marcoux, Guy 
Parent, Roger 
Fortin. R.-Marie 
Murray, Bertrand 
IG élèves sur 16 élèves 

ont obtenu le certificat,

Elèves (pii ont obtenu le Certi­
ficat d’Etudes Primaires 

Elémentaires
7e année-A

MM. Routhier. Victor 
McNicoll, Robert 
jSirois. Onésime 
Boivin. Bertrand 
Dubois, Guy 
Binet. Paul 
Harvey, Guy 
Doré, J.-Joseph 
Lavoie, Philippe 
Hamel, Jules 
Leclerc, Jean-Louis 
Otis, Raymond 
Otis, Yvon 
Laforest, Michel 
Tanguay. Léonce 
Harvey, Jean-Yves 
Bouchard, Raymond 
Harvey, Antoine 
Lavoie, Amédée

Elèves qui ont obtenu le Cerli- 
fical d’Etudes Primaires 
Elémentaires

7e année-B
MM. Gagnon, Normand 

Gagnon, Léo 
Gagné, Claude 
St-Pierre, Nelson 
Lamontagne, R.
McNicoll, Antonio 
Harvey, Gaston 
Tremblay. Fernand 
Potvin, Claude 
Perron, Marcel 
Laroche, Yvan 
Potvin, Benoît 
Couture, René 
Rinfret, Robert 
Boissonneault, Yvon 
Beaudet, M.
Néron, M.-Raymond 
Guy, Gérard 
Tremblay, Roger 
Dubois, Gilles 
Bouchard, Lionel 
Parent, Lawrence 
Lévesque, Jean-Yves 
Dallaire, Laurent 
Brassard, Guy 
Boivin, Florian

DESBIENS
Lutte à la mairie entre M. 

Ths-Ls Côté, cordonnier et Ar­
thur Doucet. contracteur. Il y 
a aussi lutte pour les conseil­
ler entre MM. Joseph Barret­
te. Arthur Boily. Benoit Fortin, 
et Philippe Tremblay.

PAROISSE NORM ANDIN
MM. François-d’Assise Na­

deau et Louis Tremblay sont en 
lutte pour la mairie de la parois­
se de Normandin.

PERIBONCA
Il y a lutte pour la mairie en­

tre M. Théophile Côté et M. 
Joseph Ménard, maire sortant 
de charge.

MISTASSINI •
Lutte à la mairie entre MM. 

Ephraïm Claveau et Antonio 
Hébert, maire sortant.

HEBERTVILLE PAROISSE
Il y a lutte pour un Commis­

saire d'école entre MM. Argé- 
mir Larouche et Théophile Pa­
radis .

ST-FELICIEN
Dans la paroisse de St-Féli­

cien il y a lutte pour l’élection 
des Commissaires d’écoles en­
tre MM. François Beaudoin, 
Charles Lapierre et Armand 
Thibault.

ST-BRUNO
Il y a lutte pour l’élection des 

Commissaires d’écoles entre 
MM. Jos. Beaumont et Pierre 
Gagnon, et entre MM. Chs- 
Alph. Desbitns et Aimas Trem­
bla v.

ST-THS-DIDYME
Lutte pour tin conseiller au 

■'iège No4, entre MM. Chs-Eug. 
Migneault et Roland Paquet.

ST-.IEROME
Dans le village de St-Jérôme, 

M. Plourde a été réléu maire 
par acclamation pour un 12e 
terme. Messieurs Armand 
Maltais, Basile Gaudreault 
et Odinn Gagnon, ont été 
élus conseillers par acclama­
tion. Dans la paroisse, il y aura 
lutte à la mairie entre MM. 
Napoléon Gagnon et Euclide 
Harvey. MM. Stanislas Girard, 
Pitre Langevin et Adhémar La- 
l'orge ont été élus conseillers 
par acclamation.

CHAMBORD
M. J.-C.-A. Ménard a été 

réélu par acclamation maire de 
la paroisse de Chambord.

REMERCIEMENTS 
POUR SYMPATHIES *

Nous remercions sincèrement 
toutes les personnes qui ont 
bien voulu nous témoigner leurs 
sympathies, de quelque maniè­
re que ce soit, lors du décès de 
notre regrettée fille Marie-Thé­
rèse .

M. et Mme Hidola Girard 
Roberval .

CAISSE POPULAIRE üi
f&*DDE ROBERVAL

Une assemblée générale des 
sociétaires de la Caisse Popu­
laire de Roberval a été tenue à 
rHôtel-de-Ville de Roberval lun­
di soir dernier, sous la prési­
dence de M. J.-Ed. Boily, pré­
sident.

Le gérant, M. Jean-Chs Pa­
radis et le président M. Boily 
ont donné un compte-rendu des 
plus intéressants, qui démon­
tre bien les progrès que fait no­
tre Caisse Populaire d’année en 
année. Prochainement nous 
donnerons un compte-rendu 
plus détaillé sur les activités de 
la Caisse.  «
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C’EST GRAVE SI C’EST VRAI

La mode est aux enquêtes et 
aux statistiques. Dans le même 
numéro d’un journal, nous ap­
prenons que les femmes améri­
caines usent assez de routre à 
lèvres pour peinturer annuelle­
ment -10,000 trranjres. Pauvres 
granges! Ailleurs un météorolo­
giste annonce que nous n'au­
rons que 26 jours de chaleur cet 
été. Pauvres nous! .Mais voilà 
qui est plus sérieux: un enquê­
teur américain prétend que si. 
aujourd’hui pour demain surve­
nait une crise analogue à celle 
de 1030. 60‘. des citoyens de
son pays n’auraient rien devant 
eux, selon l'expression populai­
re. Ils ont tout dépensé sans se 
soucier île l’avenir.

Voilà qui est inquiétant, si 
c’est vrai.

De Remploi a été procuré à 
a tous, des sommes fabuleuses 
ont été payées en salaires, cer­
taines productions ont atteint 
des niveaux incroyables et seu­
lement -10' de la population en 
aurait définitivement profité! 
C’est déconcertant. Et pourtant 
les leçons de la crise 1930-38 ne 
sont pas lointaines. On se rap­
pelle à quel degré de misère 
physique et morale sont des­
cendus certains chômeurs.

Espérons qu’il n’en soit [tas 
ainsi au Canada et surtout qu’il 
n’y a rien de tel au sein de no­
tre classe agricole. Nos gens 
sont sûrement plus prévoyants. 
11 est beau d’écouter les pro­
grammes politiques promettant

à tous, mer, monde, et paradis, 
mais il faut aussi et surtout se 
lier à soi-mème. 11 est possible 
qu’à force de faire miroiter tou­
tes sortes de mesures sociales, 
certains citoyens vivent au jour 
le jour et s’endorment dans la 
Iquiétude. mais il y a plus de 
sain réalisme dans les masses 
rurales.

On se d mande en certains 
milieux s’il faut appeler pros­
périté l’état d’ah ndance relati­
ve qui règne en ce moment . Ce 

1 m- peut être de la prospérité 
puisque c’est édifié sur la des­
truction et la souffrance uni­
verselles. D’un autre côté, 
quand la production agricole, 
pour ne citer que celle-là. passe 
de 772 millions en 1939 à 1 mil- 
,iard S17 millions de dollars en 
1944. ce n’est sûrement pas un 
indice de pauvreté. Meme clu se 
pour les dépôts de banques qui 
se sont accrus à des chiffres ja­
mais atteints à date. 11 y a donc 
de l’argent •. t la preuve en est. 
bhez nous comme aux Etats- 

* Unis, dans le succès des em­
prunts nationaux. Au cours du 
dernier, les cultivateurs h eux 
ssiils ont prêté 85 millions de 
plus que lors du 7ème, lequel 
marquait lui-même une avance 

I de 36 millions sur le précédent, 
et ainsi de suite depuis 1942. Il 
se trouve donc des gens pré­
voyants pour s'armer contre le 
hasard aux visages multiples 
et m naçants. Car l'histoire, 
avec ses variations usuelles, se 
répétera.

A.LETOURNEAU

M. et Mme Adélard Gobeil, avec 
Mlle Jeanne d’Arc Claveau, fille 
de M. et Mme Adolphe Cla­
veau .

A la même messe, le mariage 
de M. Roger Beaumont, fils de 
M. et Mme Raoul Beaumont, 
avec Mlle Marie-Paule Claveau, 
fille de M. et Mme Adolphe Cla­
veau .

La chorale des Enfants de 
Marie, sous la direction de Mlle 
Alice Gagnon, fit les frais du 
chant. C’est M. l’abbé Adolphe 
Tremblay, oncle des ikux ma­

ndées, qui a béni le mariage.
Nos meilleurs voeux de bon­

heur aux nouveaux éopux. 
BAPTEMES

Le 1er juillet— Anne-Marie- 
Gemma, fille de M. et Mme 
Chs-Eug. Roy, née Lucienne 
Dallaire. Parrain et marraine: 
M. et Mme Raoul Martel.

Le 1er juilet—Joseph-Roger- 
François, fils de M. et Mme 
Paul-Emile Larouche, née Alida 
Simard. Parrain et marraine: 
M. et Mme Jos-Ls Tremblav, 
VA ET VIENT

—Mme Lucien Cloutier, de 
Danielson, Etats-Unis, passe 
qutiques semaines chez son pè­
re et sa mère M. et Mme Jos-Ls 
Tremblay, (Anicet), de St-Bru- 
no.

LES VILUCES 
FORESTIERS

Ernest Ménard

Au triple point de vue physi­
que, économique et social, la fo­
rêt est indispensable à la vie des 
peuples. Partout où elle existe, 
la forêt doit être mise à contri­
bution pour le bien-être de l’hu­
manité: elle doit être exploitée. 
La conséquence de ces deux 
vérités est que, de toute maniè­
re, elle doit être permanente et 
elle le sera si nous savons la pro­
téger contre le feu, contre les 
maladies et contre les exploita­
tions abusives.

En plus d’être permanentes, 
les possibilités de la forêt peu­
vent être augmentées par la 
sylviculture. L’exploitation, la 
protection et la culture de la fo­
rêt ne peuvent se faire que par 
des ouvriers qui travaillent di­
rectement dans la forêt; or, 
nous croyons que nos problè­
mes forestiers ne peuvent être 
résolus que si une bonne partie 
de ces ouvriers forestiers sont 
permanents et peuvent consa­
crer tous leurs instants et tou­
tes leurs ambitions à la chose 

M. et Mme Robert Hudon et ! forestière.
M. Jacques Boily. d'Arvida 
étaient les hôtes de M. le curé 
Léon Pelletier, dimanche der­
nier .

Pour réussir à former et a 
garder ces ouvriers experts, il 
faut leur assurer une vie sociale 

11 ,, ... ... ,, , I acceptable, en conformité avec
-M' A Lalorest. soldat ; ,es inci élémentaires d'une 

111 ‘ll* tamer, est ve-' .bien ,üniprise; nolls

S/MNT-BRUNÛ
MARIAGES

A été béni le mariage de MIL 
Yvette Tremblay, fille de M. et 
Mme Marcellin Tremblay, av c 
M. Joseph-Arthur Tremblay, 
fils de M. Arthur Tremblay, de 
Chicoutimi.

La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par M. l'abbé Eug. 
Tremblay, procureur du Sémi­
naire.

La chorale des Enfants de

I .Marie a rendu les chants appro­
priés à la circonstance, sous la 

'direction de Mlle Alice Gagnon.
Après la réception qui eut 

lieu à la résidence de la mariée, 
les nouveaux époux se dirigè­
rent vers Bagotville où ils pri­
rent l’avion pour Québec et 
Montréal.

Nos meilleurs v eux de Lm- 
heur accompagnent les nou­
veaux époux.

Le 25 juin a été béni le maria­
ge d M. Lucien Gobeil, fils de

nu passer le dimanche chiz ses; 
oncles: MM. Joseph Laforest! 
Vt Ernest Laforest.

—M. et Mme Ephrem Trem­
blay, de St-Bruno. sont de re­
tour de Lévis où ils ont visité 
leur fille, la Rév. Soeur Marie- 
Ephrtm. de l'Hospice Guay. de 
Le vis.

—Aille Marie-Joseph Guay, 
Coiffeuse et modiste, de Chicou­
timi. a passé quelques 
dans sa famille.
ACCIDENT

M. Jean-Paul Dallaire a failli 
se faire casser une jambe lors- 
qu’en travaillant une bille de 
bois est venue se frapper sur sa 
jambe. M. Dallaire est actuel­
lement souffrant. Nos meilleurs 
Voeux de rétablissement à M. 
Dallaire.
RALLIEMENT DE

LA GAIETE i
Dimanche soir avait lieu dans 

la salle du Couvent, une soirée i 
Id’amateurs, organisée par M. 
le Président Henri Pilote et 

I Madame la Présidente des, 
Jeanne d’Arc. Il y eut chants, 
déclamations, danses et orches­
tre.

i Plusieurs amateurs des pa­
roisses environnantes y prirent 

j part et gagnèrent des prix, de 
même que ceux de StBruno. en­
tre autre M. Adélard Pearson,

pouvons pour les bûcherons une
vie familiale qui puisse se com­
parer à celle des cultivateurs et 
des usines. A ces fins, nous 
nous proposons d'installer en 
forêt, d'une façon permanente, 
des petits villages forestiers 
dont les habitants travaille­
raient uniquement à l’exploita­
tion et à la culture de la forêt 
avoisinante, sous la direction de 

joui.*> forestiers expérimentés. L’ins­
tallation de chaque famille coû­
terait environ $2.000. dont 75'> 
serait remboursé sous forme de 
loyer à long terme. La chapelle- 
école, la maison-hôpital et les 
bâtisses de l’administration se­
raient. évidemment, au prorata 
de la population et de la possi­
bilité forestière destinée à telle 
colonie.

Pour être bref, énumérons 
linéiques avantages de ce sys­
tème :

1 Un salaire raisonnable as­
suré pour chaque travailleur; 
soit environ $1,200. par année.

2 Logement à bon marché 
pmr la famille; soit de $10. à 
$15. par mois, pendamt 10 ou 
15 ans, de façon à rembourser 
le capital investi.

3° Chauffage, éclaire, eau 
presque sans charge.

1 Aucune taxe si ce n’est 
une faible contribution pour l’é-

quelqU’ai'Jfent eii travaillant à là * 
sylviculture.

7° Possibilité pour les tra* 
vailleurs de retourner à la mai­
son en fin de semaine et souvent 
tous les jours.

8° Magasin coopératif et 
caisse populaire.

9° Quand il sera possible, as­
sez de terre à cultiver pour 
maintenir un potager, nourrir 
quelques animaux de ferme.

Pour l’employeur, il y a aussi 
de nombreux avantages:

1° Fini le problème de la 
main-d’oeuvre: les colonies
fourniront sûrement et instan­
tanément, sans frais de trans­
port, les ouvriers nécessaires 
aux travaux forestiers.

2° Ces ouvriers étant des ex­
perts, leur rendement sera 
hieilleur.

3° Convaincu que sa vie éco­
nomique dépend de la forêt qui 
l’entoure, le travailleur la pro­
tégera comme le fermier protè­
ge ses champs et sa maison.

4° Les communications étant 
faciles et les hommes sur place, 
la protection des forêts devien­
dra efficace; de plus, les tra­
vaux de sylviculture devien­
dront une chose naturelle et or­
dinaire.

5e Disparition des grands dé­
pôts, si dispendieux à l’adminis­
tration .

6 La forêt exploitée sur une 
base p rmanente, toutes les dé­
penses de capital serviront in­
définiment.

7 Ainsi exploitée, la possibi­
lité de nos forêts sera doublée 
dans quelques années et de fa­
çon permanente.

8° De plus, ce système élimi­
nera les frais de transport, de 
recrut, ment et d’administra­
tion à un tel point qu’il devien­
dra facile de faire face à la con­
currence étrangère.

L’idée de colonies forestières 
j n’a rien de révolutionnaire; 
j c’est un remède que nous propo- 
5 sons à certains maux qui nous 
I inquiètent . Nous ne connaî- 
j trous jamais l’efficacité d’un 
| traitement sans le soumettre à 
l’expérimentation et il nous 
semble que, dans un monde où 
l’on aura eu toutes les audaces, 
les colonies forestières méritent 

| un essai loyal; le succès est à 
ce prix.

--------- 1)---------
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ENTREE DES BRITANNIQUES A STADTLOHN 
Le 1er avril, des troupes britanniques, venues de Broken, fi­

rent leur entrée dans Stradtlohn, à l’ouest de Munster, et dépas­
sèrent la ville. Les Allemands avaient si énergiquement défendu 
Stadtf.ohn qu’il fallut mander l'aval ion à la rescousse. Il ne reste 
pas une maison debout dans la ville. La photo a été prise aussi­
tôt après le nettoyage des rues.

GLASSIFICATION 
OBLIGATOIRE DE 
LA VOLAILLE ABATTUE

SUR LES MARGUES 
DE QUEBEC ET DE 
MONTREAL.

BUVARDS I BUVARDS *

danseur qui gagna le prenn.r Cole et le service religieux. 
*'■''■ 5° Service médical et de gar-

Nos félicitations à l’organisa- de-malade à un coût très réduit, 
teur et à l'organisatrice de cet- 6 Entrainement et éduca- 
te soirée qui eut lieu au profit tien forestière gratuits; avan- 
d.s oeuvres paroissiales. 'tages pour les jeunes de gagner

Nous venons de recevoir uni 
bonne quantité de BUVARDS 
grandeur dessus de bureau, d 
couleurs Jaune, Bleue, Rouge- 
vin, Brun et Vert foncé.

LE COLON
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QUE L’ON DEPENSE CHEZ 
SOI.
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ÉCRIVEZ- LEUR 
REGULIEREMENT

L’honorable M. Laurent Bar­
ré a rappelé-ce matin, lors d’u­
ne confértnce de presse, qu’en 
vertu d’un arrêté en conseil en 
date du 31 janvier, la classifica­
tion des volailles abattues en 
vues de la vente sur les marchés 
de Québec et de Montréal, est 
en vigueur depuis le 1er juin. 
“L’application des nouveaux rè­
glements, a précisé le ministre 
de l’agriculture, est limitée au 
commerce ex.rcé à l’intériem 
de nie de Montréal ainsi qu’à 
l’intérieur de la cité de Québec".

L’arrêté ministériel en ques­
tion interdit au détaillant di 
détenir en vue de la vente, de 
mettre en vente ou de vendre 
des volailles abattues qui ne ré­
pondent pas aux indications di 
qualité, catégorie, emballage 
marquage ou autres spécifica­
tions de la loi. Toutefois, le pro­
ducteur qui vend lui-même, sans 
avoir recours à un intermédiai-

nouvolle loi est semblable dans 
son application à celle concer­
nant la classification des oeufs.
De même les inspecteurs des 
produits avicoles du ministère 
fédéra! de l’Agriculture sont les 
officiers désignés pour en sur­
veiller l’application.

Interrogé par les journalistes 
sur les buts de la loi, l’honorable 
M. Barré a rép.ndu que les rè­
glements avaient pour objet 
d’encourager les aviculteurs à 
produire de la volaille de meil­
leure qualité et de Uur assurer 
une remuneration équitable ba­
sée sur cette qualité. Par ail­
leurs. la loi protège également 
le consommateur qui pourra 
dorénavant se procurer de la 
volaille classifiée à des prix éta­
blis pour chaque catégorie.

Bien que les nouveaux règle­
ments soient actuellement en 
vigu. ur. l’honorable ministre 
prévoit qu’il s’écoulera quelques 
semaines avant que soit parfai­
te l’organisation nécessaire au 
classement de toute la volaille 
vendue sur les marchés de 
Montréal et de Québec.

On peut obtenir copie de la 
nouvelle loi en s’adressant au 
bureau des publications, minis-

re, des volailles provenant de sa tère de l'agriculture. Québec, au 
basse-cour, n’est pas tenu au Service avicole fédéral, 405 
classement de son produit. La McGill. Montréal.

La photo montre des troupes britanniques motorisées en 
garde, tandis que la foule indigène regarde la fumée qui s’élève 
d’une explosion.

JULES-H. LECLERC
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hobkrval, I». Q.
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ST-AMBHOJSE 
DE CHICOUTIMI
MARIAGE

Le 4 Juillet, M. l’abbé Joseph 
Morin, vicaire d’Arvida, a béni 
le mariage de son cousin, M. Ro­
naldo Gagnon, fils de M. et Mme 
Johnny Gagnon, (restaurateur) 
avec Mlle Edith Gilbert, fille de 
M. et Mme Sylvio Gilbert. MM. 
Gagnon et Gilbert servirent de 
témoins.

La chorale des Enfants de 
Marie exécuta un programme 
de chant choisi.

MM. Henri Gagnon et Gérard 
Lapointe plaçaient les invités. 
Mlle Carmen Gagnon, cousine 
-du marié, agissait comme fille 
d’honneur et était accompagnée 
de M. P.-Henri Gagnon.

Après une réception chez les 
parents du marié, M. et Mme 
Ronaldo Gagnon partirent en 
voyage où ils se rendaient à 
Québec, Montréal et Toronto. 
CARNET SOCIAL

Sont venus assister au maria­
ge Gagnon-Gilbert: Mme Vil- 
mond Gagnon et Mlles Edna et 
Dolorèse Gagnon, de Kénoga- 
mi; M. et Mme Gérard Lapoin­
te, M. et Mme Léopold Gravel, 
de Kénogami; MM. Elie et Do- 
rila Gagnon, de Kénogami ; Mlle 
Fleur-Ange Gravel, de .Kénoga­
mi; M. et Mme Jean Gagnon, 
•de Kénogami; M. et Mme G.- 
H. Fortin, d’Arvida; Madame 
D. Dufour, de Jonquière; M. 
et Mme Chs-Ed. Tre mblay, de 
Shipshaw; Mlle Lucette Gilbert, 
de Chicoutimi; M. Lorenzo For­
tin, de St-Méthode (Rob.); 
Mme J. Fortin, de St-Méthode; 
Mme Gilbert et M. Conrad Gil- 
i-ert, de Jonquière.
HONNEUR AU MERITE

Ont obtenu leur certificat de 
Sème année :

Gérard Asselin, 77.3'«, élève

dé AI; JdsepH Ti'emblay, fei'list.
Soiàfijÿe Girard, 71.9‘/l, élève 

de Mlle Jeannette Lalanoette, 
Institutrice.

Ont obtenu leur certificat de 
7ième année :

A.ice Fortin, 76‘/<, élève de 
Mlle J. Lalancette.

Raymond Pedneault, 72.2%, 
élève de M. Joseph Tremblay.

Asma Tremblay, 71.2%, élè­
ve de Mlle J. Laiancette.

Irma Lalancette, 71.1%, élève 
de Mlle Lumina Lalancette.

Raymond Asselin, 69.1%, élè- 
ye de M. Joseph Tremblay.

Colette Asselin, 66.7‘/<, élève 
'de Mlle Lumina Lalancette.

Fernand Savard, 66.2'/i, élève 
de M. Joseph Tremblay.

Lucette Girard, 63.8%, élève 
de Aille Lumina Lalancette.

Jeanne d’.Arc Beauregard, 
63.0%, élève de Mlle Jeannette 
Lalancette.

Pierrette Tremblay, 62.6%’, 
élève de Mlle Jeannette Lalan­
cette.
ÛL
FUNERAILLES

Le 5 juillet eurent lieu les fu­
nérailles de M. Alfred Berge­
ron, décédé le 3 juillet après une 
jongue maladie, à l’âge de 83 
ims et 6 mois.

La levée du corps fut faite 
par M. l’abbé Paul-Etienne 
Bouchard, vicaire d’Hébertville- 
S talion.

Les porteurs étaient MM. Sa­
muel Bergeron, Ulysse Berge­
ron, Hercule Bouchard et John­
ny Bouchard.

M. Bergeron laisse pour pleu­
rer sa perte, MM. Henri et Na­
poléon Bergeron, ses fils, de St- 
Ambroise; MM. Ulysse Berge­
ron. de St-Fidèle Cté Charle­
voix. Ses filles: Mme David 
Tremblay, née Mathilda, de St- 
Ambroise; Mme J.M. Guimond 
née Antonia, de St-Fidè’.e, Char­
levoix; Mme Henri Guérin, née

' Marie Bel’geron, dd Wiscbnsih, 
E.U.

I Sont Vénus assister aux füi'lé= 
jrailles de M. Alfred Bergeron: 
.Mme P.-E. Laberge, Mme Jo­
seph Tremblay, M. et Mme 
Adrien Duchesne, Mme Ray- 

Imond Racine, de Jonquière; M.
I Simon Bouchard, de St-Coeur 
'de Marie; M. Ulysse Bouchard, 
Mlles Stella et Emélia Bou- 

I chard, de Slt-Coeur-de-Marie ; 
Mme Adrien Nolet, de Jonquiè- 

!;-e; Mme Jos-Ls Tremblay, Mme 
L.-Geo. Gagnon, M. Alfred 

I Bergeron, Ailles Thérèse, Ga- 
| brielle, Rita, Julianna, Madelei­
ne Bergeron, M. Arthur Berge­
ron, de Chicoutimi; Mlles Aga­
the et Antonine Guimond, de 

! Cap St-Ignace, tous neveux, 
nièces ou petits-enfants du dé­
funt. A St-Ambroise il laisse 
ses petits-enfants: AIM. Camil­
le, Joseph et Georges-Henri 
Tremblay, Mlles Claire-Anita, 
Marie-Paule, Valéda, Cécile 
Tremblay.

Nos condoléances à la famille 
en deuil.
MARIAGES

Le 2 juillet a été célébré le 
! mariage de AI. Léonard Bras- 
i sard, fils de AI. et Aime Edgar 
i Brassard, avec Aille Alarie-An- 
ne Lalancette, fille de AI. etj 
Aime Samuel Lalancette.

A1A1. Brassard et Lalancette 
servaient de témoins, 

i A la même messe eut lieu le 
renouvellement des promesses 
de mariage de AI. et Aime Jo­
seph Pedneault. Ces époux ont 
fêté leur 60ème anniversaire de 
mariage.

Le choeur des Enfants de Aln- 
rie a exécuté un programme de 
chant approprié à la circonstan­
ce.

A remarquer que la mariée, 
Aime Léonard Brassard, était la 
petit -fille des jubilaires.

Après la messe une belle ré­

ception ulteiidait. les couples, 
anciens ut nouvuil x. à la de­
meure de MM. Lalancette et 
Brassard.

Nos Vûelix de bonheur.

HORAIRËDÏÏ 
CHEMIN DE FER

De Dolbeau pour Québec 
6.00 p.m tous les jours.
4.00 a.m. Lundi, Alercmli et 

Vendredi.
De Dolbeau pour Chicoutimi

4 00 a.m. Tous Ks jours.
De Roberval pour Québec 

7.42 p.m. Tous les jours.
5.34 a.m. Lundi, Alercredi et 

Vendredi.
De Roberval pour Chicoutimi

5 34 a.m. Tous L • iottrs.
De Roberval poir Dollieau 

7.05 a.m Tous les jours.
9.25 p.m. Tous le^ jours.

A CIIA.MBOHI)
Arrivant de Québec à Chambord 
3.15 p. m. Alardi. Jeudi et Sam - 

di, (Trains de jour)
Partant pour Québec de 

Chambord
8.50 a. m. Lundi, Mercredi et 

Vendredi (Trains d< jour) 
NOTE: Les trains ci-dessus 

ne font pas connect i m immédia­
te avec ceux allant ou venant d> 
Dolbeau.

Pour Québec de Chambord
8.55 [i. m. (trains dit soir) Tous 

les jours: mais pas de lits 
sur ces trains allant à Qué- 
bee.

Pour Québec ou Montréal 
de Chambord

9.55 p. m. (trains du soir) Tous 
les jours pour les personnes 
qui ont des lits allant à 
Québec ou Alonlréal et aus­
si pour le public • n général.

Prenant ulfet le 29 avril 1915.
C-A. LEVESQUE, 

Chef de Gare,
-------- n--------

Cartes Professionnel! es

GEORGES PO T VI N, B.A„ LL.L. 
avocat kt mocukisu*

KOUERVAU — P. QuA
Baxcan en <«ce du PaUii de JuiÜcc (.Edile* Mm* J.-Kl*. F*rUr.> 

Hur-*u * DOLBEAU: le l«udl de chaque ■emalue.

I elruhime Bureau 260
l Kénideucr 131

CYRILLE PO T VIN, B.A., LL.L. 
AVOCAT ET rBOCUKEUB

ROBERVAL, P. Qué.
Bureau: Haut du magailu J.-K. Hotrla

--------„„YA^v.,.v„„.TAYAYAYA,.y.».Y...TAYâYAYtYAr*iAYAraiai*.ii«TaY»Ti«uuTai*yai>ttmiia^»g

Docteur ADRIEN PLANTE
SPECIALISTE.:

YEUX, NEZ, GORGE, OREILLES

BUREAU: Hôtel-Dieu St-Mkhel, HobervaL 

HEURES: ¥ beurea a. m. à fi heures p. tn. Tous les Jour*.

Le dimanche et le soir, sur demande au numéro suivant: 276

.....y.-----------------------

---------.„.„,Y,v.Y.T.T.^,tf»YtT.Y.YtYtTtTÀr*T>r>HUT*UTaT»TaTiT»TlTaTaUT4HTiTtTtTàT*HTITHtTÀraa^

DOCTEUR HENRl“PlNAULT
(des Hôpitaux de Chicago)

MEDECIN-CHIRURGIEN-RADIOLOGISTE

Attaché à l’Hôtel-Dieu et au Sanatorium_____
MEDECINE GENERALE

SPECIALITES: Chirurgie générale
Rayons X; Electro-thérapie

Blvd. St-Joseph, - Téléphone 104 - ROBERVAL, Qué

.^-^■T»™™™T«T*T»Y*TiTaTMTiianTrmTiTàlIllllTl

Dr H.-D. BRASSARD 
Spécialité: Chirurgie 
CONSULTATIONS:

Au bureau:
De 8 à 9 heures a.m.;

IM: à 6 hres p.m.;
6 à 8% hres p.m.;

A l’IIôtel-Dieu de Roberval: 
Tous les jours de 9 à 12h. a.m. 

Téléphone 105
ROBERVAL, Qué.

jVraiment...

C’était pendant l'occupation. 
Un Père dominicain, pii fuyait 
la Gestapo voyageait en civil 
dans un autocar à côté de deux 
abbés. La conversation s’enga­
gea et devint rapidement très

cordiale.
An cours d’un arrêt, les trois 

nouveaux amis allèrent se ra- 
îraichir au café. Un des abbés.
' penchant alors vers h* Père, 
lui chuchota dans l’oreille: "il 

; 1 mit qu'un vous fasse une confi­
dence, on n’est pas curés!”

l'-t le Père de répondre sim- 
C'ieim nt "Confidence pour con­

fidence, moi je le suis!”* *
Les confrères des hebdos ru­

raux du Québec ont perdu un 
grand ami de la première heure 
dans la disparition de l’hon. L.j 
A Giroux qui avait champion­
ne tant du lois les causes de) 
leur Associaiion. Notre presse] 
si maiuicre gard ra de lui un 
souvenir marqué au coin de lai 
.'latitude et de l'amitié. Comme; 
pour les arbres, on ne réalise 
vraiment la grandeur de cer­
tains liumm s que lorsqu’ils 
sont tombés.

* * *

De "La Petite Feuille” la 
grande vérité suivante:

"Si le sort des institutrices 
rurales de la Province semble 
aujourd'hui à la veille d'être | 
liuinai isé. cela, inci ntestable-! 
ment, est dû surtout au fait 
qu'elles s sont groupées en As­
sociations professionnelles sou­
dées en une Fédération qui cou­
vre tout le Québec. T..us les ef­
forts pour relever leur niveau 
d'existence laits par ! urs amis 
les plus puissants dans le do-; 
maine de l'instruction publique,) 
dans la presse et ailleurs ont été 
vaints tant qir les institutrices 
se sont trouvées isolées en face j 
de leurs maîtres, les commissai­
res d’éc les." i1

Nos compatriotes qui v nient 
être Canadien d’abord auront 
noté avec satisfaction que les 
In .domadaires ruraux de notre 
province n' m accordé, dans l'é­
lection du 11 courant, aucun en­
couragement aux politiciens, au 
sens péjoratif du mot. qui ont 
prêché l'isolement du Québec 
dans ci* lazaret fait de l'antipa­
thie pour le compatriote de l'au­
tre langue, de la défiance envers 
la tradition de la bonne collabo­
rât ion entre races, du mépris 
pour i'. dort de guerre auquel 
si doit un pays comme le Cana­
da. Les camarades do la presse 
semainière nt plutôt revendi­
qué un pancanadianisme de bon

i

• Une crevaison de pneus 
annonce ordinairement des 
pannes plus sérieuses. Sur­
veillez donc les coupures ei 
l'égrugement—faites-les ré­
parer promptement. Et c’est 
là que nous pouvons vous 
aider. Nous sommes dans les 
affaires de pneus depuis des 
années et nous vous offrons 
un service complet, y com­
pris des inspections à fond 
— et une vulcanisation par 
des experts.

.r*- >CA*- —
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COTE. BOIV1N K: CIE, INC. 
Téléphone* 111- 12*1 - 193. 

Distributeurs des l’roiluits General Motors 
ROBERVAL. !’. Qué.

aloi, qui lleurait bon cette mani­
festation de haute logique 
qu’est la bonne entente.

Sous l’i xpérience socialiste 
l'ouvrier canadien regretterait 
tôt les oignons d’Egypte, l’en­
treprise privée qui le payait 
b auc .up mieux mais qu'on a 
voulu rapetisser à ses yeux en 
parlant, par exemple, de ces fa­
meux profits excessifs devenus 
l'argument de chevet des hâ­
bleurs à la Jollifi’e. Pourtant la 
commission Sirois a trouvé que 
les employés d’usines et de fer­
mes, au Canada, touchaient 
74.2c du revenu national, le 
r.ste allant aux professionnels 
qui travaillaient pour eux-mê­

mes. et aux industriels qui 
avaient investi leur argent. Des 
statistiques parfaitem nt auto­
risées établissent que si tous les 
revenus de plus de $10,000 
étaient distribués parmi le peu­
ple. on n’obtiendrait que quatre 
sous, par semaine, pour chaque 
contribuable. Des recettes per­
çues en 194-1 par American Rail­
roads. 38c sont allées pour les 
salaires, 29c pour le matériel, 
19c pour les taxes, 7c pour les 
intérêts, loyers et autres char­
ges analogues, 5c laissés eu 
caisse pour les cas de réserve, 

t enfin 2c — oui. deux sous 
tout entiers! — pour les divi­
dendes aux actionnaires!

W.-HYDOLA GIRARD 
Avocat

ROBERVAL, Qué.
Bureau: Buulevurd St-Joseph 

Bureau à Dût.BEAU le 
VENDREDI de chaque semaine

JOS.-ALFRED DION 
Avocat

ROBERVAL, Qué.
Bureau dans l'immeuble de 

M. Léonce Lévesque, N. B.

r*TMT»TATaTMTkT»YMT»\

Docteur PAUI tSRASSARD
MEDECIN-CHIRURGIEN 

Ex-élève de* Hôpitaux de Parie 
Spécialité: Chirurgie générale.

Attaché à l’Hôtel-Dieu Bt-Michel de Roberval
BUREAU: VoiMn de Roberval Médecine, Rue St-Joseph.

Téléphone No. 290 ROBERVAL, P. Q.

<»i«.wiwiw.wra,w.i

LEONCE LEVESQUE 
Notaire 

B. A. LL. L. 

ROBERVAL, Qué.
Bureau à DOLBEAU le JEUDI 

de chaque semaine

Docteur PAUL THIBAULT
MEDECIN-CHIRURGIEN 

Ex-Interne de la Clinique Roy-Routaean 
Et de l'Hôpital St-Michel-Arcbange
TRAITEMENTS ELECTRIQUES 

BUREAU: A ea réaidence, ancienne propriété d*
M. le notaire Hprol Lindeay.

Téléphone 216 Boîte Postale 487
ROBERVAL* P. Q.

ERROL LINDSAY 
Notaire

ROBERVAL. Qué.

pois*1

Dr JULES THIBAULT, 
B.A. D.Ü.S.. 

Chirurgien-Dentiste,
Téléphone 112

Ville de Roberval.

u La boxe, que les athlètes do l'ancienne Rome 
pratiquaient sous le nom do "pugilat”, jouit de nos 
jours d'uno popularité plus grande que jamais. 
Pour exceller dans ce sport viril, que ce soit à titre 
d’amateur ou de professionnel, il faut mener une 
existence saine et régulière et se garder en forme 
par une alimentation suivie et beaucoup 
d'exercice physique.

Les jeunes amateurs feront bien de suivre 
l'exemple d'un champion tel que Dave Castilloux, 
un athlète qui attache une grande importance à la 
condition physique et qui est d'ailleurs toujours en 
forme lorsque vient le moment pour lui d'entrer 
dans l'arène.

Ceux qui ont passé l'âge de pratiquer la boxe, 
même pour simplement s'amuser, peuvent encore 
jouir du sport cà titre de spectateurs, et à cette lin, 
ils feraient bien de lire les manuels traitant de la 
boxe, tout en se gardant en condition par des 
méthodes d'entraînement s'inspirant de celles 
mises en pratique par les champions.

LIPPU DU PROGRAMME NATIONAL DE CULTURE PHYSIQUE

?

DAVE CASTILLOUX, 
Champion poids mi-moyen 

du. Canada

LA BRASSERIE
I

l - • -j-- • " ____i
MOLSON

LIMITÉE —J



le colon, 12 juillet, 1ô4S

A T T E N TIQ N l
Hommes et Jeunes Gens

♦♦♦♦♦♦♦♦

Nous avons on magasin un magnifique choix de 
“Vestons Sport” dans les plus nouveaux modèles, 
uni ou à patron de fantaisie. Grandeurs: 34 à 

PRIX: ‘ ~ ' ‘
40.

$12.95'$22,95
PANTALONS deté pour appareiller. 

Grandeurs: 30 à 40 
Prix : $4.95'$10,95

CHAPEAUX en paille et “Panamas”, coul. variées
p " $1.95 " $5,50

CHEMISES -Sport”, CRAVATES, etc.

Venez choisir un ensemble de haute qualité, d’une 
coupe irréprochable et que vous porterez 

avec fierté.

— AU —

MAGASIN ROBERVAL, Enrg.
Tél. 136 O. GIRARD. Prop. ROBERVAL. 

OU L'ON S'HABILLE BIEN !

CONGRES DIOCESAIN 
DES CAISSES 
POPULAIRES

A St-Jérôme. dimanche 
le 15 juillet 1915:

-------------- e
L’Union régionale des Cais­

ses Populaires du diocèse de 
Chicoutimi tiendra un impor­
tant congrès à St-Jérôme. di­
manche prochain le 15 juillet.

Toutes les Caisses sent priées 
d’envoyer des délégués à ce 
Congrès qui s’ouvrira par une 
messe à 9.15 hrs le matin et du­
rera toute la journée.

garne’Fsûcîal
—M. Georges-Louis Huot. de 

Québec, était de passage à Ro- 
bt-rval chez son beau-frère M. 
J.-Phil. Angers, cette semaine/

—-M. Gaston Laroche et son 
tris Raymond, de Chambord, ont 
passé le dimanche à Roberval 
chez M. et .Mme Henri Larou- 
che.

—M. Eugène Larouche, cor­
donnier, de Roberval, est allé en 
voyage d'affaires à Québec et 
Montréal, au commencement de 
la semaine.

—Mlle Micheline Gagnon, til­
le de M. et Mme Georges Ga­
gnon, de Roberval. est partie di­
manche dernier pour suivre un 
cours de garde-malade à l’Hô-

tel-Dieu St-Vallier de Chicouti­
mi. Nous lui souhaitons succès 
dans ses études.

—Le Rév. Père Georges-Hen­
ri Lévesque. Directeur de l’Eco- 

| le des Sciences Sociales, de | 
Québec, a passé quelques jours j 

, à Roberval chez sa mère Mme 
Georges Lévesque.

—M. HerméiuVJikle HarveyJ 
rentier, de cette ville, est ae- 
tuellennnt en promenade chez 
ses parents à Hébertville, St- 
Bruno et Alma.

de Charlesbourg, ont passé quel­
ques jours en promenade à Ro- 
berval chez leurs parents.

—M. Alexandre Sioui, manu­
facturier de canots, et madame 
Sioui, ainsi que M. Robert Cou­
ture, de Loretteville, ont passé 

j j quelques jours en promenade à 
j 1 Roberval chez M. et Mme Léo- 
i ! aidas Laroche. Ils aceompa- 

Ignaient M. et Mme Edouard 
; Page.

' —M. et Mme Edouard Pagé
j et leur tillette Gisèle, sont re- 
j tournés à Loretteville après une 
• promenade d'une quinzaine chez 
I leurs parents, M. et Mme Léo- 
j hidas Laroche, de Roberval. 
j —M. Lauréat Michaud, de 
j Roberval, est de retour d’un 
i voyage à Québec. Madame Mi- 

chaud qui l’accompagnait est 
restée à l'Hôtel-Dieu de cet en­
droit pour un traitement d'une 
dizaine de jours.

—MM. Benoit McNicoll et 
Bertrand Boivin, sont de retour 
de Montréal où ils ont assisté au 
Congrès des Etudiants.

—Mlle Jeanne Larouche, de7 j
cette ville, est de retour d’un 
voyage à Québec, Ste-Anne-de-j 
Beaupré et Kiskisink.

—M. et Mme Albert Gagnon,! 
[ainsi que leur lille Carmen et I 
[MM. Ernest et Francis Gagnon,) 
[de cette ville, sont de retour de! 
Jonquière où ils ont assisté au j 
mariage Fortin-Belisle.

—M. et Mme Alfred St-Pier­
re. de St-Félicien, étaient del 
passage à Roberval hier et ont I 
visité leur nièce Mme Eugène j 
Larouche, au Sanatorium St-; 
Michel.

—Mlles Blanche Gauthier et 
Ida Brodeur, de Détroit Michi­
gan. ainsi que Mme Albert Gos­
selin et sa fillette Lise, de Mont­
réal. sont actuellement en pro­
menade chez leurs soeurs Mmes 
Lawrence Parent et Jos. Si-[ 
mard. de Roberval.

—Madame Armand Sylves­
tre, de Québec, est actuellement 
à Roberval chez ses parents.

—M. Arthur Cayouetl.e, de 
St-Prime, était ici par affaires ; 
cette semaine.

—Mlles Colette Boivin et 
Yvette Brassard, de Montréal, 
passent leurs vacances à Rober­
val. chez madame Fernand 
Brassard.

Les nouvelles 
nmriées préfèrent j

C BULOVA!1

vV:.; /' .Vmêm I

$15.00 et plus

$25 00

J. NERON
HORLOGER-BIJOUTIER 

Tél. .'H 1, ROBERVAL, Que.
$190.00

Bagues à diamants et Alliances ’Bluebird”

Cadeaux
de Noces

I.

Vous trouverez à nos comptoirs un choix des plus 
considérables de cadeaux de noces et pour toutes

occasions. i

Soit dans l’argenterie, verrerie, sets de toutes 
sortes: vaisselle, Pyrex, lampes torchères et autres 
ainsique paniers à linge, tabourets, “Poufls’Vetc. • •

Vous trouverez chez nous des commis très cour­
tois, qui seront heureux de vous servir. Une visite 
vous convaincra. ,, i j M.

Côté, Boivin & Cie, Inc.
Roberval, P. Q.

L _j

—M. et Mme Arthur Guy, 
d'Ile Maligne, et leur lille Mme 
Méridé Verreault, de Québec, 
sont venus à Roberval chez M. 
et Mme Emile Cinq-Mars.

—M. et Mme (Dr) .Adrien 
Plante, de cette ville, sont de re­
tour d'un voyage à Québec chez REFRIGIDAIRES 

parents. ELECTRIQUES '
Les restrictions

NOUVELLES DE LA 
COMMISSION DES PRIX

et Mme Raymond Bras-j 
cette ville, sont partis 

Québec où ils résideront à'duction

leur.'
—M. 

sard, d 
pour 
i'avenir.

—M. et Mme Wilfrid Robi- 
taille. d- cette ville, sont de re­
tour de leur voyage de noces.

—M. Georges Gagnon, de la 
mais .n Côté, Boivin & Cie, de 
Roberval. est actuellement en 
voyage d'affaires à Montréal.

—Madame Lucien Côté et son 
fils Jean-Marc, de Rimouski,
et M. Jean-Paul 
sink, sont 
monade à 
parents.

—M. et Mme Jos. Dufour.

Côté, de Kiski- 
actuellement en pro- 
R berval chez leurs

Grand Choix de Montres
Longine, Tavanne, Cyrna

sur la pro- 
au Canada des réfrigé­

rateurs électriques ont été en­
levées et on s’attend à ce que 
quelques milliers d'unités soient 
sur le marché avant la fin de 
l’année. Les prix pour les nou­
veaux réfrigérateurs seront éta­
blis sur la base des prix en vi­
gueur au cours de la période de 
base. Au fur et à mesure que 
la production des réfrigérateurs 
électriques s’intensifiera aux 
Etats-Unis, les fabricants cana­
diens auront plus de facilité à 
obtenir des priorités pour im­
porter du matériel et des acces­
soires .

BREVETS
CONVENTION

Brevets d’inventions ob­
tenus au Canada et aux 
Etats-Unis. Enregistrement 
de droits d’auteur, de mar­
ques de commerce et de 
dessins industriels.

S’adresser à
J.-B. COTE, 

Procureur de Brevets, 
Case postale 39,

Rimouski.

CX DEMANDE
-------------------•

La Robervaloise, coopérative 
de consommation, de Roberval, 
demande un gérant. On recevra 
des applications jusqu’au IG 
juillet.

PERDUE

ARRETEZ la Démangeaison ----
causée par les TROUVEE

Manures d Insectes. Eruptions dues a la Chaleur ,

Une sacoche en soie moirée, 
brune, avec zipper, contenant 
lingerie de bébé, a été perdue à 
Roberval à partir du magasin 
François Larouche, rue Scott, à 
aller au Terrain de Jeux. La 
personne qui l'a en sa possession 
est priée de l’envoyer à nos bu­
reaux .

“LE COLON” 
Roberval.

-------- o--------

Vite! Arrêtez la détnaug’t-ul.'iou «l*^ morsures dTn- 
beetca, éruptlooa du. ^ ù la chaleur, eczéiua, urti­
caire, pustule*, equames, croûte*, tiled d’utiil» te et 
autres affections cutanées externes. Employez lu 
P R ESC RI PT ION D. D. D. d'uct Ion rapide, tintlscj»- 
ttque. Sun LTul!-*eu*e. non tachante. Ui demungeul- 
ho» cesse ou votre urgent vous »-t rend.*. Votre 
phormaclcu tient la prescription d.d.d.

AUBAINE A ST-METHODE

da-
été

Une montre-bracelet pour 
me, d’une grande valeur, a 
trouvée dans la ville de Rober­
val. La personne qui l’a perdue 
.voudra bien la réclamer à nos 
bureaux en payant les frais 
cette annonce.

“LE COLON”
Roberval. 

-------- o---------

.WUUDaMUUIkTAUIATAMMTAUMIAMUMWt'lTAMWATlMULlflATAIAMUlATAUUUUIATATAUmUror.

J.-E. POTVIN, Liée
ROBERVAL, Qué.

Epicerie, Provisions, Ferronneries, Vaisselle, Matériaui 
truction.—Peinture et Vernis «le toutes sortes.

de

CHAINS et CHAINES

A Kent «les moulée» 
bal a niées "Piunier”

Agent exclusif de la 
P IC INT U HE 1t. H.

MA RC IIA N DISES S ECU ES

OUI ME REPONDRA A VENDRE OU 
ECHANGER

On demande personnes chari- ; 
tables qui paieraient une année! 
de Séminaire à un jeune garçon! 
pauvre, âgé de 18 ans, désireux; 
de se faire instruire. Qui donne [

à Dieu.) 
au

— - •

Chevrolet 1935, Uô 
i. En très bonnes con-

Coutelleries et argenteries “Rogers", “lockets’ 
bracelets avec pierres.

pendu tifs et

HORLOGES ET REVEILS-MATIN WESTCLOCK-AMERJCA

♦♦♦♦♦♦♦♦

Assortiment extraordinaire de Chapelets et Cadeaux 
variés de qualité supérieure.

S F E C I A L

PRODUCTION DE LA 
QUANTITE DE SUCRE 
DESTINEE AUX CONSOM­
MA TE U RS IN D USTKIE LS :

La réduction de la quantité 
de sucre dont peuvent disposer 
les consommateurs industriels. 

! réduction qu’on annonçait ré­
cemment, est entrée en vigueur 

j le 1er juillet. Pour ce qui con­
cerne les hôtels, les restau- 

j rants et les autres établisse- 
! ments détenant une quotité, la 
j réduction de leur quotité de 
j sucre entrait aussi en vigueur 
! le 1er juillet. Les consomma­
teurs se sont déjà aperçu de la 

[réduction lorsqu’on a supprimé 
en juin un de leurs coupons de 
sucre et qu’un seul coupon de- 
(viendra valable en juillet, en 
août, en octobre et en décembre.

2 terres situées à St-Méthode, NOUVEAU
Lac St-Jean. a vendre immedia- mj a» «tMy>r11p 
tennnt, avec ou sans roulant, rLuiflHtUii 
animaux ou non. Prix avanta­
geux à quiconque est intéressé.
N’hésitez pas, la chance peut --------------------•
être pour vous. Donnons les ren- jc. désire avertir 
seignements nécessaires par cor- j(, viens d’ouvrir

l'elaux pauvres, prête 
A( 1 ressez-vous d’abord 
reau du “COLON”,

Roberval.

AUX aÙLTTvÂTËÜRS

bien
con-

5 ROBERVAL

respondance d’abord. Si un peu 
éloigné, prière de vous adresser 
au : "COLON”

Ces terres peuvent être 
gées pour une maison.

Roberval. 
éc h ail­

le public que 
une boutique 

de plomberie, sur la rue Scott à 
Roberval. Ouvrage général de 
plombeur c-t toujours à la dispo­
sition de tous.

LUCIEN DUCHESNE 
Rue Scott, 

Roberval

Camion 
- 2 tonnes 
ditions.

Pontiac sedan 1930, très 
chaussé, moteur en bonne 

bu-!,lition-
Pick-up Buick, 1930, en très 

bonne condition.
GARAGE J. C- HUDON, 

Métabetchouan
-------- a---------

A mUE

A LA GALERIE DU CADEAU
A ROBERVAL

♦♦♦♦♦♦♦♦

Pour

MONTRES-BRACELETS
"es $15.00 

$16.50

hommes, boîtier doré Lord-May, 15 pier 
Taxe en plus

Admirai, boitk-r chromé, 17 pierres à l’épreuve 
des chocs. Taxe en plus

R EPA R ATI ONS G E N ER AI .ES

♦♦♦♦♦♦♦♦

JT. NERON
HORLOGER-BIJOUTIER

Tél. 314

COUPONS DE BEURRE 
En conformité avec sa politi­

que déclarée de donner un avis 
prolongé avant l’expiration d’un 
coupon de rationnement quel­
conque, l’administration du ra­
tionnement de la Commission 
des Prix et du Commerce an­
nonce que les coupons de beurre 

j numérotés 90 - 115 ne seront! 
Plus valables pour les achats de: 
beurre par les consommateurs 
après le 31 août. Le coupon 115 
devient valable le 26 .juilelt. Le 
U septembre est la date ultime) 
a laquelle les marchands peu-! 
vent déposer ces coupons dans! 
leurs comptes de coupons en 
banque ou les échanger contre

onnt-oxr.T n (les bordereaux de transfert de ROBER\ AL, P. Q. banque.

Vous trouverez un choix merveilleux et excep­
tionnellement nouveau de cadeaux 

de tous genres:

Verre taillé, Argenterie, Porcelaine, 
Objets de piété, etc.

Il me fait plaisir d’informer 
les cultivateurs que je suis le 
représentant officiel de la com­
pagnie “International” pour le 

territoire de Roberval à Hébert- 
ville.

J’ai en mains actuellement G 
faucheuses, 5 rateaux.

Communiquez avec moi.
J.-A. VILLENEUVE,

Représentant “International” 
SI-And ré,

Cté Roberval.

BUREAÜTlÏÜÊR

-------- 9
à batteries G volts 

) . Vendeurs d’Acces- 
lectriques, Poêles 110/ 

Fers. Acceptons 
maintenant, 

de Radio en-

Radio 
(storage 
soires E 

| 220 Toasters, 
j commandes dès 

Poste de Service 
tièrement Canadiens-Français. 
Ouvrage garanti au prix de 

! 0.35 l'heure. En mains Lam­
pes. etc. Membre R. M. S. 
IL.MA. Technicien Licencié, 

j Etuhlil depuis 15)28. Aucun lu- 
: termediaire. Aucune commis­
sion supplémentaire.

J.-L. CO'SSETTE -
A louer un bureau situé 

le Blvd St-Joseph, en face 
Château Roberval.

S’adresser à:
CLEOPHE LAVOIE, 

Roberval.

sur
du En face du

Roberval,
Palais de Justice, 

-o-aux CULTfVATEUnS

Venez vous convaincre en visitant 

La GALERIE du CADEAU
Dépositaire des disques: Victor, Bluebird,

Star et Decca.

Léo de la Boissiere, prop.
En face de l’Hôtel-de-Ville, 

ROBERVAL, P. Q.

UN
AGREABLE ANTIACIDE
Soulage U fiat- ^
uleace, let brû- 
leraents et les 
malaises gait- 
riquea. Excellent 
pour jeunet et 
vieux.
Format <i. «e 
O onces 
Format d«
16 onces «JVC 
Formât de 

. 32 onces d VC

Je désire rappeler aux cul­
tivateurs que je suis représen- 

| tant de la compagnie Interna- 
• ional Harvester (McCormick- 

[ J jeering) pair la vente de ma­
chineries agricoles dans le ter­
ritoire de Roberval.

Veinz me voir.
L.-C. HEBERT 

Rep. International, 
Roberval.

PRUPRIETE A VENDRE

MEDICAMENTS 
DE FAMILLE N Y AL

PHARMACIE PINAULT 
ROHKKVAL. 1*. Q.

A vendre, à un acheteur sé- 
! rioux, propriété en bon état, de 
! 2 j j étages et bonne cave, avec 
système chauffage à eau chau­
de au premier étage, bon loyer 
pu deuxième, grand terrain, dé- 
pendances, etc., située sur la 

.Tue Marcoux, à prix raisonna-, 
die. Pour plus d’informations, 
s’adresser à:

I “LE COLON”,
Roberval.

REPRESENTANTS :
| CHICOUTIMI: Marcellin McNicoll, 42, Avenue Ste-Anne, Tél. 815 

CHICOUTIMI: Louis Chouinard, 297, rue Racine, Tél. 934-J. 
KENOGAMI-JONQUIERE: Gérard Lapointe, IGA, rue Ste-Famille, Tél. 405. 
PORT-ALFRED: Ls-Philippe Potvin, 145( 1ère rue, Téléphone 293.

Confiez vos assurances-vie à une compagnie canadienne-française.
T. T.T-T.T.T. T.T_T..T.-T.'_¥.T-T.Ti¥.' LT.

AVANT DE VOUS ASSURER CONSULTEZ LES AGENTS DE

La Solidarité
COMPAGNIE D'ASSURANCE SUR LA VIE

Division: Chicoutimi-Luc-Suint-Jean, SURINTENDANT: UARNAHE-A. BOIVIN. Roberval

REPRESENTANTS:
SI-JOSEPH D’ALMA: Paul-H. Boivin, 1G7, rue Sacré-Coeur, Tél. 149 
CHAMBORD: Pierre Girard, Téléphone: 137.
SAINT-FELICIEN: J.-Edgar Lapointe.
SAINTE-JEANNE-D’ARC: Arthur Girard.

Représentants demandés*
LT.T.TTTl TTT.T T.TT T.T w y -,


